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LE LOUISIANAS. 

"sAMEDi» OCTOBRE 1. 1881. 

"^colonnes sont entièrement 
««te « l'honneor de not« 
Président "mutjr" J«mes Abra-

ham Garûeld. 

LE CONVOI FUMEBRE 

PRESIDENT GASFIELD 

DU 

Gronde Procession 

Ceremonies. 

et 

Les citoyens «le la Nouvelle Or-
Vans éprouvent one grande perte 
dans la personne du Président 
(Jwfield. Us adressent ù la famille 
„iîiioée dit défnnt leur plus pro
fonde sympathie. Ils ont foi dans 
le progrès da gouvernement dn 
peuple^"6 rien ne pourra ébranler 
et auean acte criminel ne pourra 

noire. 
Ils trouvent dats ces expressions 

nne preuve d'un intérêt amical pour 
lear avenir, nne amitié sûre parmi 
les Nations de la terre. 

Nous avons remarqué en antre 
que l'Eglise S te. Marie, l'Arche
vêché, avait le drapeau Américain 
entrelacé de noirs et de blancs. 
Le "St. Aloysius Academy" avait 
de chaque cô'é de sa porte de cour 
un pavillion Américain enveloppé de 
deuil en l'honneur dn Pi évident. 

Le chariot destiué au défunt-
é'nit tout de noir. 

L% cimpasnie E- de l'Artillerie 
d'Orléans, cnmmandée par le Ser
vent P. Fur^et, a tiré des coups 
dncmon do minute en minute, jus-
qn'ù midi', tout les qninze minutes 
jiisqn'à une h itre vingt-sept mi-
nates. Un salut national de 38 
conps de canon a é'.é tire. 

L »« "tug boats" Win. Woods, N. 
M. Jones, Maud Wilinot, Charles 
Woods, Fern Wash e> Magnolia on» 
fait una proct!8sion sur le fleuve, il 
l'heoro oil la procession «est mise 
en marche ils étaient attaches lea 

nos après les autres. Us ont fait 
enteudre nn siftioment de vapeur 
qui a rivalisé avec le bruit da ca
non, en arrivaut en face de la rue 
da Canal. 

Procession. 

A trois heures lea cloches d'a
larme ont sonné, et le cortège fu
nèbre s'est mis en marche. Le 
major général W. J. Behan était a 
la tête de la procession comme 
grand marshal, assisté de sea aides, 
dont les noms suivent : 

A A Magiums, 
E K (''inverse, 
A M Hvatt. 
Louis î'rados, 
Chas PilliiiKham, 
E L ('arrière. 
Theo Borkson, 
Col Jack Whartoa, 
L L Laneles, 
Geo MeClosUcy, 
Leeds Greculcaf, 
J Schmidst, 
J C Denis, 
F D Becker, 
W T Vaudry, 
V O Fazentle, 

Thos O'Connor, 
(1 E App8, 
Gen M L McMillen, 
J Oscar Nixon Jr, 
R S Howard, 
C L Walker, 
E 1' Cotti'Riix, 
Alex Finlav, 
John Augustin, 
James Hagan, 
A M Bosworth, 
M Hoekett, 
Geo Smith, 
B Klotz, 
3 B Lerert, 
.T K Overton, 

T L Aircv. 

La première division se compo
sait comme suit : 

La Garde Nationale de l'Etat de 
la Louisiane commandée par le 
brigadier-général John Glynn, Jr., 
suivi de son état-major. 

La deuxième division était BOUS 
le commandement de J. S. Rainey, 
elle se composait des membres du 
clergé et de l'orateur du jour, en 
voitures, le char funèbre était es
corté par les chevaliers da Temple 
et de la Garde Continentale, jouant 
le rôle de garde militaire. Les 
cordons étaient tenus par l'état-
mnjor du Gouverneur. 

La troisième division était sons 
les ordres d» Gen. A. S. Badger. 
Us étaient tons en voituree. Mr. 
Quey rouse représentait l'Union 
Frau (; aise. 

La quatrième division «5 ait re

présentée par Mr. I. N. Marks, 
grand marsbal'du département des 
pompiers. 

La cinquième division était com
mandée par le colonel J. B. Walton,' 
composant les sociétés suivantes: 

La société de bienfaisance ' des 
Jeunes Gens, la société des Fils de 
la Louisiane, le Clnb Gymnastique 
des Jeanes Gens,l'Association Mu
tuelle da Sud, l'Association de 
bienfaisance da Pélican, la socié.é 
des Liedertafels de la Noavelle-Or-
leans, le Clab Social de Claiborne, 
l'association de Bienfaisance de 
Pike, la société '"St. Mary Assomp
tion"; l'association St. George de 
Jeanes Gens. 

On voyait les sociétés suivantes 
dans la sixième division, Mr. P. 
Mealey était le marshal : 

Hibernia Benevolent Association. 
Cotton Yard Men's Association. 
Screwmen's Benevolent Associa

tion. 
Longshoremen's Benevolent As

sociation. 
Grain Trimmers Benevolent As

sociation. 
Ancient Order of Hibernians. 
Ship Carpenters and Joiners As

sociation of Algiers. 
Caulkeis Association of Algiers. 

Lu septième division, où fign-
raient let sociétés suivantes, le 
Gen. J. B. Vinet était le marshal : 

La Société Française de Bien
faisance, l'Association des Nou
veaux Laeitanos, le Club de la Dé
mocratie Française, l'Association 
Portugaise LusitanoB, l'Association 
de Bienfaisance Lafayette, l'Asso
ciation de Bienfaisance de l'Union 
Espagnole, l'Association de Bien
faisance des Bouchers, la société de 
Bioulaisance de St. Barthélémy. 

L's associations suivantes, com
posant la huitième division, était 
sous le commandement du Col. 
James Lewis : 

Association des ex-soldats de lu 
marine da conlenr de l'Union. 

Grand United O. O. Fellows, 
couleur. 

United Sons of Honor. 
St. James Benevolent Association, 

couleur. 

Ala tête de la neuvième di7ision, 
figurait l'Hon. A. J. Dumont. Les 
8 >cié és suivantes en faisaient par
tie, 

Colored Men's Protective Union. 
Cotton Yard Men Colored Asso

ciation. 
Longshoremen Union Benevolent 

Association. 

L'Ex-Gouv. P. B. S. Piucbback, 
marshal de la dixième division, 
avait les socié:és suivantes sous son 
commandement : 

Good Intent Fire Company No. 
2, de Gretna. 

Young and True Friends Bout-
volent Association. 

Association de Protection des 
Longshoremen's de couleur. 

Association de Bienfaisance de 
l'Aveuir. 

La procession enfilé les rues 
Canal, Ramparts, Esplanade, Char
tres, Camp, Julie, St. Cliailes. 

Le char funèbre s'est arrêté en 
face de la salle de l'Exposition, la 
procession Best dissoute, apièa qno 
les troupes et les différentes so
dé.és lui ont rendn des honneurs 
de circonstance. 

Les lé;émonies ont commencé 
dans l'immense Ralle de l'Esposi-
tion, nu étaient réunis nombre de 
dames et de messieurs. La salle 
étuit magnifiquement drapée, ho 
maire Shakspeare a appelé la ié-
union si l'ordre et a invité le gou-
gerneur McEuery à présider aux 
cérémonies. 

Le gouverneur a prononcé quel
ques paroles et a piéseniô le Rev. 
Dr. B. M. Palmer qui a dit nne 
prière; pais la société des Lieder
tafel a çbau'.é !e "Parting H/mu.-' 

Le Rev. J. F. Girault a la un pas
sage de l'écriture sainte. 

Des résolutions ont été présentés 
par Mr. A. H. May. 

La longaear da discour de l'ora
teur da jour, M. Back, qai a été 
délivré en l'honneur de l'éloge du 
Ptésident James A Garfield, nous 
prive de le reproduire. 

Un grand meeting a eu lien le 
soir vers sept heurs, ft la place La
fayette. L'Hon. E. John Ellis, le 
Rév. Markbam, et M. Jack Wharton 
ont éé les orateurs. 

MESSAGES DE SYMPATHIE. 

Il arrive à Washington de tou
tes parts des messages de sympathie 
à l'adresse de Mme veuve James A. 
Garfield et du gouvernement dont 
son époux était le magistrat suprê
me. La reine d'Angleterre a or
donné à sa Cour de prendre le 
deuil pendant huit jours. La 
presse d'Europe n'a qae des pa
roles de condoléance pour le peuple 
transatlantique si ctuellement frap-

de la mort tD 1« personne de 
son président. Les édifices publics, 
1 s Buperbes résidences des familles 
aristocratiques, les ateliers, les bou
tiques, les bû'iments commerciaux 
sont drapés de noir et de blanc 
qu'ils ont entrelacés audessons de 
leurs feuêtres, comme une expres
sion de deuil. La mort du prési
dent restera gravée dans la mé 
moire du peuple tout entier de l'u
nivers. 

fonde à mesure que 
proche. 

le jour ap-

Des boîtes de souscriptions au 
monument Garfield ont été.placées 
dans différantes patties de la ville 
de Denver, le 25 Septembre, afin 
de recevoir les souscription« du pu
blic au monnmect à élever poin* le 
Président défunt, James Abraham 
Garfield. 

L'Empereur et l'Impératrice ont 
envoyé un télégramme personnel 
nu comte Boust, eu date du 22 
Septembre, chargé d'affaires à 
Washington, pour le prier de té
moigner i\ la veuve James A Gar
field leur profonde sympathie. LE 
price de Bismark a écrit directe 
ment ù la légation de Berlin. 

Dans les conversations en An
gleterre, on entend les personnes ap
partenant ù toutes les classeB de la 
socié'é, exprimer l'idée.que la mort 
du Président Garfield est doulou
reuse aprè* la lutte terrible qu'il a 
eu depuis près vie trois mois. Les 
drapeaux sont s\ mi-tun's sur les 
édifices commerciaux de la ville, 
les balcons de la Bunqne Aiuéricane 
sont tous drapés de noir. 

La mort du Piésident "martyr* 
James A. Garfield a é é accemllie à 
Liverpool par une expression uni
verselle de profonde affliction. Leu 
journaux ont publié la nouvelle 
dans leurs colonnes drapées de 
noirs. Las drapeaux sont à mi
ma.'s sur l'Hôtel de Ville, un grand 
nombre d'édifices, de maisons, et à 
bord des navires du Port. 

La veine a proscrit que la Cour à 
Londres, prendrait à partir du 22 
Septembre, le deuil pour une se
maine à l'occation de la mort du 
Président des Etats Unis. 

La légation américaine a reçu de 
Madrid, en date du 22 Septembre, 
de nombreuses marques de sympa
thie. La reine et les sœurs du roi 
ont demandé qu'on envoyât leurs 
compliments de condoléance à la 
veuve du président James A. Gar
field. 

La dépêche annonçant la mort 
du PiésidentGarfield aé é reçue à 
Paris le 20 Septembre. Parmi les 
premiers arrivants se trouvait le 
gé;.érnl Fairchild, suivi d'une colo
nie américaine. Dès que le bruit 
de la mcrl se fut répandu dans la 
ville, des centaines de personnes se 
suit rendues immédiatement il la 
lésider.ce de M. Morton, ministre 
des Etats-Unis. Au Hc-rald, an 
Grand Hôtel et sur les bà'iments 
fréquentés par les Américains, le 
drapeau américain et des tentures 
noires avaient été élevées. 

Paria et la France sont en com
munauté de sentiments et de tris
tesse pour le peuple américain. 
L'émotion dçvu nt ^éuCrale et pro-

La socié'.é des détaillants de 
fruits de la Nouvelle Orléans a ad-
drosbée le 26 Septembre, à Mme 
Garfield la dépêche que poici : 
A Mme J; A. Garfield, Cleveland, Ohio. 

"La société des détaillants de 
fruits de la Nelle Orleans, en ré
union spéciale, vous offre l'expres-
sion-de la plus vive sympathie des 
fils de l'Italie. Dans notre patrie 
d'adoption, éloignés de notre pays, 
jouissant des bienfaits d'un gou
vernement libre et d'une adminis
tration libérale sou« ie Président, 
nous partageons la douleur de la 
veuve et des orphelins, Nous pri
ons Dieu de les protéger et de les 
béuir. 

Les monuments crouleront, les 
emblèmes de deuil 6'effaceront, les 
saisons se succéderont, ce qui a été 
fait de la poussière redeviendra 
poussière, mais la niémoitade votre 
mari vivra toujours dans le cœur di 
la nation. 

Nous vous saluons dan M les lar
mes, L. FEKIUKI, 

Président." 

LA TOMBE DU PRÉSIDENT. 

Les dé| ô ihes venant de Cleve
land ont été reçues ù Elberon : 

Mine J A Giirlield, Elberon, Long 
Branch: 

"Au rom des directeurs, nous 
vous. «iffrons un terruin dan3 lf 
Cimetière de Lake-view* à votre 
convenance, ou ù celle de vos amis, 
pour y eusevelir notre tiè.s regretté 
Président. 
Mme James Garfield, Long Brauch, X. -J. 

La population de cette ville, qui 
ÎI tant aimé et si honoré votre uiari, 
désire sincèrement et très sérieuse
ment que sa tombe soit ici, parmi 
nous. Permettez moi, madame, 
d'ajouter ù ce désir de nos conci
toyens, nuqnel je viens de donner 
cette expression publique, mon as
sentiment personnel et officiel." 

R. R. HERRICK, maire. 

Nous reproduisons du Messager 
de New-York, ce qui suit : 

"On évalue à $25,000 an plus la 
fortune laissée par Mr. Garfield. 
Cette fortune se compose de la 
modeste propriété rurale de Men
tor et d'une maiaon encore plus 
modeste, sise sv Washington. M. 
Garfield a servi son pays, sur les 
champs de bataille et dans les 
chambres législotives, pendant 20 
ans. S'il y avait eu en lui la moin
dre vénalité, il avuit de superbes 
occasions de faire uuâ grande for
tune de la manière la plus 6Ûre et 
la plus discrète quand il était il la 
été du comité des Voies et moyens 

de la Chambre. 
Mais il meurt n'ayant économisé 

de son salaire annuel de $5,000 que 
vingt-cinq mille dollars en vingt 
aus, bien qu'il n'eût aucune habi
tude de luxe ou de dépense et qu'il 
passif, ea vie en bourgeois mrdè'.e, 
au sein de sa famille, tant à la ca
pitale qu'à Mentor. C'est là la ré
ponse ii toutes les calomnies dont 
on a voulu l'ubreuver l'été dernier. 
Combien ceux qui les ont imaginées 
on répétées doivent les regretter 
à preteoi !'* 

Samedi dernier, deux trains de 
marchandises du chemin de fer de 
l'Erie, se sont rencontré* à quelques 
milles d'Elmira, New York. Le 
mécanicien Fuller et les serre-freins 
Borut et Pomcroy ont été ti.és 
raide. Le conducteur Jones et le 
serre-freins Asa Dunham ont é é 
mortellement bles&éij. 

LE PRESIDENT ARTHPR. 

"Aussitôt que les membres da Ca
binet présents à Elberon ont été 
informés de la £mort da président, 
ils ont télégrapb'ié à Mr. Chester 
A. Arthur pour qu'il se rendit im
médiatement auprès d'eux. La dé
pêche est parveuue à Mr. Arthur à, 
une heure du matin. Il a fait aus
sitôt seB préparatifs de départ; mais 
avant de quitter New York, il a 
tenu à faire consacrer son droit ù 
la pi ésidence en prêtant le serment 
d'usage entre les mains d'un juge 
de la Cour Suprême. A deux 
heures du matin les juges Brady et 
Donohue, de la Cour Suprême de 
New York, se sont rendus à la ré
sidence de Mr. Arthur, 123 Lexing
ton avenue, et U\, en présence de 
plusieurs témoins, M. Arthur a 
prêté le serment suivant : 
S Je jure solennellement que je 
remplirai fidèlement les fonctions 
de président dea Etats-Unis, et que, 
an mieux de mes capacités, je pré
serverai, protégerai et défendrai la 
constitution des Etats-Unis. 

Dans la matinée, le ptésident 
A rthnr est parti pour Long Branch, 
dVù il devait se rendre le jour 
même à Washington.—Courrier' 
des Etats-Unis. 

Proclamation «lu Presi
dent. 

Il a plu a Dieu, dans son impres
criptible sagesse, de nous enlever 
l'illustre chef do la nation, J>imes 
A. Garfield, ptésident des Etats-
Unis, dé»é.Ié. 

Il est convenable que la douleur 
profonde qui remplit tous les cœurs 
puisse se manifester avec ensemble 
au pied du tiô.ie divin, et quo nous 
nous humilions dtvant le Tiès-
Huut et Lui demandions de nous 
consoler dans notre affliction et de 
nous sanctifier dans notre perte : 
choses que II peut et veut nous ac
corder. 

Donc, obéissant à ce devoir sacté 
et me conformant au désir du peu
ple, moi, Chester A. Arthur, Pré
sident dus Etats-Unis d'Amév que, 
je désigne lundi prochain, vingt-si
xième jour de septembre, jour où 
les restes de notre mort honoré et 
cLéri seront transférés en terre 
leur dernière demeure, comme jour 
d'humiliation et de deuil que l'on 
devra observer dans tous les Etats 
Unis; et je recommande vivement 
à tout le peuple de s'assembler ce 
jour-là dans les différents lieux af
fectés au culte, pour rendre comme 
un tribut de soumission doulou
reuse à la volonté du Tout-Puis
sant et un tribut, de respect et d'a
mour à la mémoire et au carac'ère 
de notre premier magistrat décédé 

En témoignage de ce qai pré 
cède, j'ai, an bas de cette proclama
tion, BigDé mon nom et j'y ai fait 
apposer le sceau des Etats-Unis. 

Fait à Washington le vingt-deux
ième jour de Septembre du l'année 
du Seigneur 1881, et de l'Indépen
dance des Etats-Unis la cent-six-
ième. 

(Signé) CHESTER A. ARTHUR. 

"En apprenant la tentative crimi
nelle de Gt," i&eau, dit le Messager de 
New York, deux convicts qui subis
saient leur peine dans la prison de 
Cliuton, New York, H^nry King et 
Michael .damilton, ont entamé nne 
discussion sur les mérites respectifs 
du Président Garfield et de son 
successor éventuel, le vice-Président 
Arthur.' Hamiltcn ayant dit qu'A r-
thuv é lit un lû^he, Kin^e'eut fait 
le champion du vice-Président et a 
provoqué le partisan de M. Gar
field a un duel immédiat Les 
deux couvicts se sont rendus alors 
sons nn hangar, et King a brisé la 
tête d'Hamilton avec nne bâche. Il 
vient d'être jugé pour ce fait et 
coudamné a être penda le 4 No
vembre. Il avait antérieurement 
été condamné à l'emprisonnement 
perpétuel pour un autre meurtre." 

A la demande de nos abonnés de 
lu partie française noue reprodui
rons dans notre prochain numéro 
nd article du Messager de New 
York de la date da 22 Septem'.):e, 
intitulé "le 11 gept ;mbru" 

L. W. KATHMAN 

WHOLESALE ASB BETAIL FTEÀIIËTI IN 

WOOD, COAL AND SAND, 

Corner Marais and Bienville Sts. 

NEW ORLEANS. 

AU ordei'ti promptly attended to. 
Aug. 13 _ 

PIERRE M0LLAY&S0N* 

Carpenters tind Builders* 

142... Urquhart Street... 14 2 

NEW ORLEANS LA. 

THIRD DISTRICT 

Entrepreneurs Charpentiers. 

1ENDERSON & BYRNES. 

8 4  TCHOUPI r o  U LAS STUJ.ST . . . . . .  S 4  

Wholesale ami Kef ail 

Deatears 

in every variety of WHISKEYS, GIN, j 
WIN ES & etc., which are offered at'the 

cheapest cash rates possible. Individuals 

from the country should invariably call 

at the establishment of HENDERSON & 

BYRNES, before purchasing their sup

plies. J une 25 3in. 

p B. STAMPS, 

O Ô Ï T Ô  i f f  

S U G A R  F A C  F  O  R  

— AND— 

Oj.Xjili'L L'OMMISklO \~ ÀIHHVIIAX'J 

79 CARONDELET STREET, 

New Orleans. 

Consignments solicited of 

COTTON. 

RICË, 

SUGAR, • 

MOLASSES* 

—AND -

COUNTRY PKODÜCE GENERALLY 

Account sales promptly rendcro aaiid 
satisfaction guaranteed. Liberal a<l vane H 
wade on consignments, and purchases 
i.atde in tins market at lowest rates for 
account oi my friends. 5.3 

Î72 A ELK. $12 a day at homo 
easily made. Costly outfit froe. Addresrt 
L'BUE & Co., Augusta, Maine. 

$ 66 a we! k in your own town. Terms 
•iud 55 outfit free. Address II. HAI. LETT 
4 Co., Portland Maine. 

M UN MUTUAL INSURANCE CO. 
o 

Cash Capital, $<">00,00 

WITH CASH DIVIDENDS TO ISSÜUER 

- îssties Policies 011— 

HI HE. HIVER AXD MARINE IIL1K\ 

OFFICE-12 Campf between Gravier a:w 
Natchez streets. 

NEW OHLEAXX, 

JAMFO I. DAY, Pre*'( 
C . tImtpi'.UTEÏÏ, Scc'y. 

N E\V ORLEANS INSURANCE CO. 

Cor. Camp and Canal streets. 

['aid Capital - - - $500,000 Ui1 

.•l.ssc.J.s at their market 
value - - - 619,895 U 

A. Schreiber, 
A. Carriere. 
H. Gaily, 
W. A.Bell, 
P. Poutz, 

Aldige, 

DIRECTOBS : 

J. W. HINCKS, Secretary. 

Charles Lapitte, 
Charles J. Leeds. 
D. Fatjo, 
Charles E. Schtnid'., 
Ernest Merilh, 
Jules Tuyes, 
J. TUXES, President. 

"MIE FIREME.TS INSURANCE COM 
PANY OF NEW ORLEANS. 

FIRE, RIVER AND MARINE INSURANCE. 

I. N. MARKS, President, 
ï. PRUDHOMME, Vico President, 
R. H. BENNERS, Secretary. 
JAS. BOYCti, Inspector. 
W. E. RODDY, •• 

Office, Cor. Camp and Gravier St» 

Represents the Fire Association oi 
PhiladelpV*;. itebl'J 

G 
REAT JACKSON ROUTE. 

7:-U> a. m 
4:30 p. m 

CHICAGO, ST. LOUIS AND NEW OU-
LEANS RAILROAD. 

TH E DIRECT LINE BETWEEN THE 
NORTH AND SOUTH. 

On and after Nov. 1, 1880, Tains wil' 
depart and arrive as follows, eroia C«1 
iope street depot: 

DEP.WT. 
Express No. 1 
Mail No. 3 
Mixed No. {' 2:30 p. JU. 

ABBIVE. 
Mail No. 2.. . 7:15 a. m. 
Express No. 1 11:35 a. n> 
Mixed No. 10 8:45 p. m 

Nos.l, 2, 3 and 4 run daily; Nos. 9 and 
daily, except Sunday. 

Pullman Palace Sleeping Cars to St. 
Louis and Louisville, aud through to 
Cincinnati and CliicnRo without change. 
Only one change to New York and East
ern "cities. 

I m pro veil sleeping and reclining chai 
cars to Chattanooga daily, without 
change. 

Tickets for sale, berths secured and 
information given at 22 Camp street, 
corner Common. 

A. D. SHELDON Agent. 
J. W. COLEMAS, Ass'tGen'l Pas». Ag"t, 

S. E. CAULI, Gen'l Pass Ag't. • 

l'A 

e r o c s s e a u  & S O X ,  

17 CtfABTItES STKEEt, 

Importers of and dealers in 

:I>KTINCS,. FLOOR On, CLOTHS, WIIITS 
CO';OA MATTINO, TABLE AND Pl-

AKR^VE^S' WlND0w SHADES, 
OLÜMB CLOTHS, RUGS, MATS. 

C/.IIRIAGE. TABLE JLFC EN-
AMEL OIL CLOTHS, 

CUETAIN MATERIALS 

Jti.'j 

£  D  W  A R D  L  I L I  E N  T I f  A L  , 

—DEALER IN— 

—AND— 
S I L V E R W A R E  ,  

ft»- W CAJ.lL STREET 

NEW ORLEANS. 

/c.it t, 127 » 

O F F N E R .  

THE OLT» RELIABLE 

CHOCK EU Y DUAL INT, 
Is now Located at Lis Old Slaud, 

1 / 4 . . ,  . C a n a l  S t r e e t  1 7 4  

(Opposite Varieties Theatre, ) 

Where l,e sells CHINA CROCKERY 

- I VFVVA1<E' PLATED WARE, CUT 
. LLliY „lid NCÜSE FURNISHING 
'-»OODN, cheaper thai. ever. tel» jo 

BURNISHED BOOMS TO KENT 

By the Month, Week or Day, 
—AT— 

227.... CUSTOMHOUSE STRLLT 22 ? 
- Corner of Trcrae street, 

febG NEW ORLEANS. 

L ,  A .  G  O B  R I G H T ,  

Solicitor of Claims, 
Is prepared to attend to Pension ami 

Uouiity ciines of Colored Soldier», mid mo 
other business pretaining to them, or .o-
.ilV parties whoever. Address 

L. A. (iowUQHT, Washington, Ii. C. 
He refers to Mr. Piuchback, Gen. Anile: • 

son, Kx-ÖoveniorWells and I). H. Attorney 
Be kwith. dec&j 7'J. 

people's House, 
Cor. First and Dryades streets. 

SPACIOUS SALOON, 
With the finest Wines, Liquor#, 

Cigars, and 
iCE COLD LAGER BEER. 

LA WS ON <t WILSON, 1',-up, idor* 

jjRrJ, T. NEWMAN, 

PHYSICIAN AND SURGEON 
No. 512 St. Andrew St. 

C , E. G I R A R D E 1 

Auctioneer and Appraiserf 
CAMP »TKEET, 

NJSW OHLÏWNS. 

"NEW ORLEANS, Feb. 2, 1881. 

I )  
OAKDXNG HOUSE 

»To. 27 Villoro It* 

I COT. Customhouse st. ) 
J. H- PERKINS- Prop* 


